
Cette ouverture fe ferme par une ou deux
écorces ambulantes qu'on faàt avancer ou
retirer , comme on le juge à pròpo, dans le
tems des grandes pluyes , ou de certains
vents qui feroient refouler la fuméedans
les Cabanes , & les rendroient trés.-incom-
modes. Je parle feulement ici des Cabanes
confiruites felon la forme Iroquoife ý car
celles qui font bâries en-rond & en maniére,
de Glaciére, n'ont pas même d'ouverture
par le haut ; de forte qu'elles font & beau,
coup plus obfcures, & qu'on y eh beaucoupr
plus en proye à la fumée.

Le long des feux , de chaque côt , régne
une Etrade de douze à treize pieds en lon..
gueur fur cinq ou lix de profondeur ,& au-
tant à peu-ptés, de haut. Ces Effrades fer-.
nées de toutes parts, excepté du côté du feu,
leur fervenwdelit & de fiéges pour s'affeoir ,
ils étendent furles écorces qui en. font le
plancher des Nattes de jonc & des-peaux de
fourrure. Sur cette couche, qi n'eft guéret
ptopre à entretenir la molleffe ou la fainean.
tife, ils s'étendent 1fns autre façon envelopm.
pez dans les mêmes couvertrres qu'ils pot-
tent f@r eu% ditant le jour. Ils ne fçavent
póur la pIu.ars ce que c'èft que fe fervir d'o..
reillerüQselques:- uns néanmoins , depuis;
qu'ilsont vû- la maniére Françoife *çn font
u d'un morceau de bois ou d'une natte roni
lée. Les plusËdélicats-en ufent qui font faits,
de cuir fournis de- poil de Cerf ou d'Ori.
gnal i mais en peu de teins ils font fi gras ,
h fales., & font tant- d'horreur à voir , qu'il
n'y a que des gens auffi mal propres que les
Sauvages., qui pulnt s'enaccommoder.

Le fonds de l'Eftrade fur lequel on cou
the,,eft élevé à.un pied de terre tout au plus,,
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